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maintenant considérables et tonte une série de publications en fait foi. — 
Voir notamment : Extension de la formation nnmiwulitique dn Sénégal , 
Bull. de la Soc. Géol. de Fr., 4° serie, t. V, p. 111 et 163 (1905 } et Ob- 
servations sur la géologie du Sénégal (Le Naturaliste du 15 oct. 1900). 





Nore sur LES ÉCHINIDES FOSssiLEs rECUEILLIS par M. P. Bing au nse- 
veL Haivornt (Tuxisie), au Norb-Oussr px Gains, SUR LA ROUTE 
pe GaBËs 4 GAFSA, 


par M. R. Fortau, connesronpant pu Muséum. 


(Lasonaroine pe M. LE Proresseun SraxisLas Meunier.) 


Bien que la généralité des échantillons recueillis par M. Bédé, et qui 
m'ont été communiqués par M. le Professeur Stanislas Meunier, soit assez 
fruste et que j'aie été, par ce fait, obligé de laisser de eôté une vingtaine 
de spécimens trop défectueux, J'ai pu constater, dans cel envoi, la pré- 
sence des espèces suivantes : 


1. Gvrnosoua Manest Cotteau, 1864. — Les exemplaires recueillis par 
M. P. Bédé ne sont point de très grande taille; mais, en outre de leurs 
zones porifères fortement bigéminées an-dessus de l'ambitus, simples en 
dessous el à paires de pores se multipliant un peu à l'approche du péri- 
slome, on peut les distinguer très facilement aux rudiments de la seconde 
rangée de tubercules secondaires qui se montrent jusqu'a lambitus, et 
méme un peu au-dessus sur le plus grand spécimen, sous la forme de gros 
granules serobiculés tout en haut des plaques interambulacraires, le long 
des ambulacres. 

C. Maresi a déjà été trouvé en Tunisie au djebel Mrilah par MM, Ph. 
Thomas et Aubert, et à Bireno par M. Pervinquières. 


2, Horreryrus cf. ruroxexsis Desor, 1847. — J'attribue à celle espèce, 
avec un point de doute que justifie le mauvais état de Pindividu dont la 
face infévienre manque complètement, nn gros fragment d'Holectypus que 
tous ses caractères visibles rapprochent du type de Desor, type assez ré- 
pandu dans le Santonien et dans le Turonien de tont le nord africain. 


3. Horrerirrs semaris Deshayes, 1847. — Celle espèce a déjà été si- 
gualée au djebel Haïdoudi par M. Ph. Thomas. 


h. Borunoryeus cassipuzoïnes Thomas et Gauthier, 1889. — Le type 
de M. Thomas provient lui aussi du gebel Haïdoudi. M. Gauthier (in de 
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Morgan. Echtuides de Perse. Supplément) explique pourquoi il a repris. 
contrairement à l'opinion de Pomel, le nom de Pothriopygus au lien de 
celui de Parupygus. Gependant notre espèce semble se distinguer des autres 
Pothriopygus par son péristome pentagonal allongé dans le sens de la ton- 
gueur au lieu de l'être transversalement, ce qui la rapproche encore da- 
vantage des Cassidulus el ce qui, d'après les principes adoptés aujourdhui, 
pourrait justifier Jusqu'à un certain point une coupure générique non- 
velle. P'un des deux exemplaires rapportés par M. P. Bédé semble être un 
hybride, et a les ambulacres d'un Echinobrissus: je le laisse cependant 
dans cette espèce à cause de sa face inférieure bien caractéristique. 


ð. Écnixosrissts bsELFExSIS Gauthier, 1889. — Dans le nombre des 
Echinobrissus récoltés par M. Bédé, deux se rapprochent beaucoup du type 
Echinobrissus si commun à Djelfa (Algérie); ils en ont tous deux les prin- 
cipaux caractères et les dimensions proportionnelles. Le plus petit a peut- 
étre un sillon anal un pen large pour l'espèce, mais je ne vois pas fà une 
raison de l'en séparer, 

Cette espèce, assez abondante dans le Santonien de Tunisie, a été récol- 
coltée par M. Ph. Thomas au Khanguet Tefel. au Khanguet Goubel et à 
Sidi-Bou-Ghanem; M. Aubert l’a recueillie an djebel Berdaa et au Kabuat 
Matmata; M. Pervinquières la cite au djebel Bou-Driès. 


D. Ecmvorrissus Jurres Coquand. 1869. — Un grand nombre V Echi- 
nobrissus tonjours écrasés ou déformés se rapprochent énormément de cette 
espèce algérienne, recueillie en Tunisie par M. Ph. Thomas au djebel Bou- 
Driès, à Bir-Tamarouzit, au djebel Dernaia et à Sidi-bon-(hanem. M. Per- 
vinquières la cite au djebel Wrilah. 


7. Ecurogmsses PpsErpo-uixiues Peron et Ganthier, 1881. — Deux 
Echinobrissus de petite taille doivent être rapportés à cette espèce que 
M. Thomas a recueillie au djebel Safsaf et au djehel Taferma. M. Aubert 
l'a récoltée au Kalaat Matmata. 


8. ÉCHINOBRISSUS SITIFEXSIS Coquand, 1866.— Deux pros Echinobrissus 
à la face supérienre en mauvais état, mais dont la face inférieure est in- 
tacte. me semblent devoir être rattachés à ce type si reconnaissable à son 
péristome pentagonal à hourrelets saillants et à phyllodes bien développés. 

Cette espèce a été trouvée par M. Ph. Thomas à Bir-ouin-el-Djal, à Bir- 
Magueur, à Chibika et au seuil de Kriz. M. Aubert en a rapporté des 
exemphares du djebel Batoun. 


9. Écmnosmsses du gronpe inæguiflos. Ún exemplaire trop cassé semble 
devoir appartenir à cette espèce algérienne non encore signalée en Tunisie. 
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10. Hemuasren Focrseri Deshayes, 1848. — Individus en mauvais état 
parfois fragmentés, mais assez reconnaissables. 

Un exemplaire qae j'attribue avec un point de doute à cetle espèce dont 
il rappelle certaine variété extrême, à perdu tous ses caractères: il est inté- 
ressant, parce que son moule est presque totalement épigémisé en calcite 
translucide. 


11. Heuraster all. suboerrucosus Gauthier, 1892. — Un Hemiaster dé- 
formé par compression, en assez mauvais état à la face supérieure et dont 
la [ace inférieure est détruite, semble fort voisin de cette espèce dont 
le type provient du Campanien des environs de Tunis où M. Aubert l'a 
récolté à Sidi-Mohamed-el-Nauli. 


12. Perasrer sp. ind. Deux pelits Oursins semblent plutôt être des 
Periaster Voisins du P. thelensis Gauthier que des Heminster. Malheureuse- 
ment, ce sont des jeunes et ils sont en fort mauvais état: on wen peut ob- 
server les fascioles. 

CONCLUSIONS. 


Malgré létat de conservation, fort médiocre en général, des Qursins en- 
voyés an Muséum par M. P. Bédé, Oursins qui semblent avoir été re- 
cneillis en très grande partie sur les pentes de la montagne ou dans le lit 
d'un torrent, on peut constater que le Santumen semble plus développé et 
plus tie an djebel Haïdoudi, que ne l'indiquaient les Échinides ré- 
collés dans cette localité par M. Ph. Thomas, qui sont surtout Gampeniens 
el Dordoniens. Cyphosomu Marest, Holectypus serialis, et la majorité des 
Echinobrissus Viennent à l'appui de cette opinion. 

Sur les sept espèces récoltées par M. Ph. Thomas, deux senlement, 
Holectypus serralis ct Bathriopygus cassiduloides, ont été retrouvées par 
M. Bédé, 

Il semble done que eette localité ménage encore des fronvailles à ses fu- 
Lurs visiteurs: en tont cas, il serait ntle de bien leur recommander Fob- 
servalion des niveaux où ils récolteront lenrs spécimens. 


ÅCTION PHYSIOLOGIQUE DU VENIN MUQUEUX D'UN DATRACIEY, 
LE DISCOGLOSSUS PICTUS, 


pan Mee Pas, CHEF AWOLE DES TRANAUX DE PATHOLOGIE 
AU LABORATOIRE CoLoMAL bë Mustou, Er M. G. Donaur. 


La plupart des auteurs qui onl étudié le venin des Datraciens out con- 
fondu dans leur ensemble les produits séerélés par les denx calégorles de 
glandes (granuleuses el muqueuses) que lon trouve dans la peau de ces 


